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REVUE MILITAIRE SUISSE
Si° 3. Lausanne, le 8 Fevrier 1870. XVe Anufe.

Sommaire. — Fragments (par le gönöral Dufour). -- Reconnaissance de la vallee
du Rhone, par M. le colonel C. Borgeaud (suite). — Nouvelles et chronique.

Supplement. — Tableau des öcoles militaires födörales.

FRAGMENTS 0
NEUTRALITE DE LA SUISSE.

La Suisse, bien dotee par la nature pour sa propre defense, est
comparativement si petite qu'elle nesaurait, sans compromettre
son existence, prendre une pari aclive aux guerres europöennes.
C'est un point sur lequel on est parfaitement d'accord dans toute
l'etendue de la Confedöration. La neutralile est donc, pour nous,
une necessite, un principe de vie. Heureusement que cette neu-
tralitö est dans 1'inteXH r6el et bien entendu des puissances qui
nous avoisinent. C'est l'opinion des hommes les plus öminents el
les plus competents, en tete desquels il faut placer les deux plus
grands capitaines des temps modernes, l'empereur Napoleon et
le prince Charles.

La Suisse neulre peut, en effet, etre consideree comme un ob-
stacle naturel, un grand lac par exemple, offrant un couvert ou
un appui aux armöes qui sauront en profiter. Elles ne seront plus
dans l'obligation de s'etendre outre mesure pour occuper une
immense frontiere, partout vulnerable. Elles pourront, par conse-
quent, se concentrer sur les points les plus essentiels ä garder, ou
les plus menaces: sans crainte pour leurs flancs et n'ayanlque des

attaques de front ä repousser, leurs Operations se simplifient et
leur defense devient plus efficace. Ces avantages sont ä peu pres
les roömes pour la France et pour l'Autriche, que la guerre se
fasse sur le Rhin ou en Italie. La Suisse neutre est pour elles un
vöritable bouclier, utile surtout.dans la defensive. II esl vrai qu'il
n'en est pas tout ä fait de meme pour l'offensive, parce que les
armees ne peuvent pas executer les manceuvres qui auraient pour
but de surprendre l'ennemi, de laltaquer en flanc ou par derriere,
en se portant rapidement, ä un moment donne, et par le chemin
le plus court, d'un cöte ä l'autre de l'echiquier strategique. Mais,
röduites ä des attaques de front, ces memes armees trouveraient
dans la securitö de leurs mouvements et la solidite de leurs ilancs,
une ample compensation a cette gene qui. d'ailleurs. «Hant reci-

(<) Voir no 2 de 1870.
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